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. .  IiEsum . 

L'article est bas$ SUK I'expErience des auteurs en zone lagunaire t r o -  

picale. Les conditions g8n6rales de travail de terrain sont rappelées. 
Les diverses embarcations4 ut i l i sees  sont dgcrites, L'appareillage scien- 

t i f i q u e  et l e  mat6riel annexe, pour le transpcrt e t  1s mise en oeuvre, 
sont passEs en revue. Quelques aspects de l'intendance sont également 
rappele's 6 

. -. 

ABSTRACT 

Xydrology and water chemistry tlnder the tropics : some methodological 
details for f i e l d  work. 

This paper is not a description of analytical methods. It i s  based orí 
the f i e l d  work experience of the authors gathered on various water 
bodies in the tropical zone, i n  West Africa (Ivory Coast and Senegal). 

The common environmental constreints ere br ie f ly  described. The several 

types of boats used are listed, w i t h  some of thehr advantages and draw- 

backs. The scientific equipment which was employed is described, with 
occasional remarks on i ts  adequacy. The supporting equipment ( t ranspor t  
boxes, "benchtop lab") is described, and Grawings aregiven for its fa- 
bricarion. Some detei ls  2re given about l l  commissariat" under rustic f i e l d  * 

conditions. 



De nombreux Frojets se d6veloppect sur les eaux continentales a t  les 
estuaires tropicaux : barrages (anti-sel ou de retenue), aquaculture 
au sens large, mise en valeur rtitionnellc des plans d'eau. Cas 'projets 
demandent sowent des etudes d'hydrologie et d'hydrobiologie dans leur 
phase prglininaire. 

Les ccrnditions matérielles de te l les  Ztudes eont variables suivant l'am- 
pleur du projet e t  I'cqanisme concerns, done finalement suivant les 
re8eourcesI Il esr'cependant fr6quent que les disponibi l i t68  soient in- 
fgrieures aux besoins, e t  que les conditions soient pour l e  moins aomaf 

reos 

< 

imaginbes, e t  que nous avons employées sur le terrain. Il ne s'agit nui- I 

lement de "recettes" d6finisive.s cons tituaat un Il manuel". Notre but-oil 

notre espoir- est de fournir une base de diecussion, et si possible  d t&-  

change, Lk ,I i a  fois de faire profiter d'autres Lquipes de notre exp6- 

rience e t  de recueillir, réciproquement; l'expgtience e t  les commentaires 

d'autrui. 

1. CADRE ET COMJITIQNS DE TRAVAIL 
> 

Nous dQcriroti8 rapidement les contraintes communes que nous avons pu 
ident i f i e ï  dans les zones de travail que nous connaissons. 

1 * 1. CLIMAT 

Les zones que nous avons prospectges (Côte d'Ivoire et S6négal) sont si-  
tides entre 4'N et 13'N. Les climats sont assez d i f f g t e n t e ,  surtout quant 

aux prZScipitations, qu i  passent de 200 m dans le nord du Sdn6gal 2 plü3 

de 3 m en amEe plutjieuse en Côte d'Ivoire. Cependant quelques traits com- 

muns ,existent : tenpgxetures entre 20 et 35*~, insolation &went f o r t e ,  
p l u i e s  violentes en saison (s) des pluies  (tornades tropicales). 

. .  

., . . 
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Far del3 les cllmzts et les paysaps diffgren-s nous awns -rouvQ UP, cri- 

semble de,probl&mes analogues sur les  plans d'eau é tud ies  : 

.i 

' 
. 1 ; Z . l .  Problbes ggographiques e t  sociaux : 

'"2 Dis'fances soÜvent consíd6rzbles depuis l e  1abor.atoire de base, SVPC ua 

. .  
. .  .. . < .,;, ,,, ,.!., :, :,': ' .. . ... ..' _. .. ' 

rgsesrt routier souvent lsche et/ou difficile, 
.. titablissements hinains souvent d i s a h i n b s  ec/ou peu accessibles, aiix 

ressources souvent límithes, 
. .  .. . .  . i: . 
.. . . .  ..,:. . - niveau de v i e  assez bas, d'oïl forte probabilitS de rapine BUT tout  ma- 

.. . 
t W e 1  la i ssg  sans surveillance syr le terrain ( I ) .  

, -. ..,: . .  : . .  *'  ' .. , . 

1.2.2. : Problèmes physiques : 

; 1. - profondeurs de l'eau souvent fa ib les ,  mals parfois chenaux profonds 

avec forts courants de marge, 

- deries sowent peu accessibles, et  peu favorables au bivouac (mangro- 

'' en saison des pluies, tomaZes ou grains parfois violents. 

i. . : '. 

. .  
i ... 

' ' vi ; ' ' ioae l i~res ,  e t c ) ,  

. . .  . .  
. .  . .  ,i,:,. .. . . ,  . .  

~ . . I  , .. 
1 3. COXTRAINTES, . .  ,&4@RZELLES . : 

, . .  
.. . 

': "&tre l e s  contraintes Cues 8 l'environnement, et en decoulant en partie, 

nous trouvons des  contraintes dues au matgriel employé (du moins dans no- 

tre expgrience perso~nel), Les divers mcyens de transport u t i l i s é s  (3 
terre e t  sur l'eau} impliquent l e  p l u s  souvent : 

. des l imites  assez s tr ic teS .sur  l e  p o i d s  e t  l e  volume des bagages, . une exposition du matSriel aux intempéries, e t  1 des conditions adver- 

ses en 46n6ra1, 
. des dSlais de route non nGgligeables, d'oc des  problbmes quant au 

transport e t  3 la conservation des 6chantillcns. 

.. . .. 

. .  

" (1) L'existence de ce probl8me irritant  nous a e t 6  plus ieurs  fois  confjr- 
mQe par des chercheurs nationaux "de pluaieure pays africains. SI nc'. 
à'agit pas de rikriminations, mais de constatations. Ce problhe  e s t  

I en fa i t  mondial, 
., 



2,  EMBARCATIONS EWLOYZZS : . 

Nous nf avons eu que trop pex i'occaüicln d'utFli6or des' navires ocgancgra- 
phíque.a, ne serait-ce qu_e du fait de la  bathyngtrie. Les Buttes moyens 
navigants ont 4tb trPs divers, depuis le "house-boat* jusqu'au "Zodiec 

. . 

MK 1". 

. 2.1. 'QOUSE-BOAP : 

A u  p r i x  de modif ícations mintzures, une telle 'haison flottante", i -. prdvua 

plut6t pour les rivisres d'Europe, peut fournir une base eutonome, 2 !.a 

fois laboratoire e t  habitation, qui rentabilise hautement le temps d e  

miss ion. 

J 

Les "buse-boata'' ont g8n6raZemsnt d a  C O ~ U O S  catmaran. ~a EUF:'WE 

pontde est  grande, come s u r  tous tes multi-coques, & 'ImbCtac te  t e x - &  

( to i t  p l a t ,  ùaies v i t d e s )  permet t e  truva<l par  ta*& Zes temps ; CG- 

p-t, ts' f u r h g s  (=pries au vent)  e s t  inportarit. ~a proputston  st 

&asurbe p a r  dew moteurs rlin-boardr', fourv,issant des vi tesses de S d' 
ID noeuds. 

Le catamaran B moteur d e  haute mer prgsente les asmes avantages que IC 
house-boat'' quant P l a  place disponible. Les meilleures qualités nsu?i.- 

que8 permettent des  trajets autonomes entre estuaires d'une region 6r?rinG. 

Le tirant d'eau est plus important, L e  prix,ec les frais de fonctionnc- 
ment, sont p lus  glevéa ; les qualifications de I'équípage sont s0tmi.r~:; 5 

rhglementation, 

I l  
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2.2. EMBA3CATXOES LEGEES : 

Divers canots ou chaloupas ont pu être employ&. Les coques 811 "fibre 
.i.. . de verfe' (9) sont d6ja plus accessibles pour dea 6quípes'"et des bud- 

. gets limit&.' Elles sont assez Lurables, d ' t k r e c i e n  rGdbit, et relati-  
vement 1BgSres. Sur les pinasses de type "coque Yamaha" (1)"; l e  princi- 
pal inconvgnient est  1 'absence d'"armerrent" (msquipement) : ni plancher, 

ni surtout points d'attache. Les modifications n6cessaires impliquent 
1'emploi de 18 r6síne e p o q ,  de maniement parfois delicat 'en zo& tropi- 

cale humide. 

. .. 

. .  

. .. 

ta pinasse (ct forxi p h t )  employbe p a r  ~e CRODT s w  ~a & m c e  est  

' 'une coque "FRP" de 8 m non pnt&,de fabP%Caidon locab.  Divers me- 
mpments of i t  d t d  rkalisls : 
+ en "emen& pemrmsnt : des bit-bes dramrage, m e  poutre t m n ô -  

trersak ('-'naftre-bau"), et d ~ 8  cabzes d'acier permet f a n t  de tsnàre 
tine buch cotc~issante, 

. .  + en mmt mobile ,: un pZmcher, un treuz't d m i n  f i x 4  sm la p i c -  

tre. 
On moteur hors-bord de 40 CY dmne me idtesse de cruisidre de 30 
k m h ~ ,  avec une corsomt ion  de 64 I d'sssenoe aux I Q 0  h. Le t i r a t  
d'eau est de p r 4 s  i3 40 cm en chaqp. C a & " t ,  rawitaiIkmmf;, 27; 
matdriel s c i en t i f -  rendent prob~bmatique ttactiuitk, sinon ZG p&- 

sence, simuZtan4e de deux scientifiques ù bord. L'uuk"ie,avm 
bivmaco d terre, e s t  ck O' jours si k ruvitdttemsnt e z t  p r d m .  
Le rayon d'action e s t  de Z1c.r&v de 200 h. 

. 

. .  

,Des coques en elumitim, souvent de "surplus" mi l i ta ireo ,  sont psrfois 

disponibles dans la game des 6 a 8 m, 

La.propulsion est g6c6ralement assurde par gn moteur hors-bord. I1 faudra 

v e i l l e r  21 adapter ses caractétistiques II l'enîbarcation e t  au type de tra- 
vai1 : arbre long ou arbre court, h4l ice  de vitesse" ou helice  "de trac- 
tion". Dans des eaux cncoabrées ¿e branches, une turbine ("hydro j e t " )  mon- 

t8e sur arbre court e s t  fortement recoímnand6e. 

II 

- 
__ 

( O )  en f a i t ,  rësines epoxy rcnforcges f ibre  de verre("E'RP": "f iber-rein- 
forced p la t i c") .  

(1) rappelant le "Boston whaler", ces coques sont frequentes au SBnESgal,. 
bien que non adoptc'es par les pêcheurs locaux. Certaines imitations 
lokales peuvent rsserver de dEsagr6ables surprises. 
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. .  

... US pimgues du 84nSgaZ sont en majoritd des emborcat$ons pouvcrnt 
ohmgsr de 2 d 5 tonnes. Elles sokt 6oZt3iza st rek.t;hvrmt lour- 
des, mais peuvent &re q & h 3 ,  ssZm l e  moteur hom-bord ut i l i s i i .  
Des m&nugsments provisoires (treuiZ à r i i n ,  taud, etc.. . ) sont QS- 

aea a i d s .  ces pirogues monocoques sont cependant peu staEZes quatid 
'tkges; en char(je, e l l s s  ont de bonnas quatit& nautiques.. 
Le movlttmt de Za tocatian est t&s variable. . . _  

, .  

. __.. . 

- . .  .. 
. . . I . .  I 
. .. 

. L. 

2.4. EHB.ARCATXONS GCNFtABLES : 

t e s  "Zodiac" ou analogues prQsentent des avantages certains, mais qui ne 
zzou8 aemblent pas 21 le mesure des inaonv&ients. 

ts m t a g e - e t  2e ddmmtags subsdqmnt- d'zin Zodiac fna ts  avons u t i -  
Z~BS tes MKI e t  M X ~ /  est finatement aBsea tong. tnmaport, m~i-rte 

BUT de cowtee distance$, peut atre probZBmat&pe. Lo; pluce disponi- 
ble à bord es t  s m "  ?oute assez restreiHte, Liz retatitte ft.agiZité 
&s parois, e t  

incovzuhients mczjeurs. 
Des "ppZate8" de pe t i t e  CaiZZe nous sembtent prBfSrables pour  beau- 
coup d t app tioa t w n s  . 

'absmce totale  d'amtkag0men.ts possibles, s o i t  des 

. :  

3, MATERIEL ET EQUIPEMENT 

t 

3.1. TRANSPORT DU MAT2RIEL : 

Du f a i t  des frGquant6 ttansk rdements, e t  des conditions de terrain, 5-1 
e s t  utile, e t  souvent &cessaire,  d e  disposer de caisses de transport e t  

de travail. 

Il ex ia te  dans le commerce des caisses ,  r6ctlisEes en diff6rents matér i su ,  

qui  peuvent a l l i er  a o l i d i t e  e t  lkgfireté. La reeietaace È l  l'humiditg 
indiepensable j I'J2tanchG.th e s t  souhaitable . 

e s t  
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baas en PVC (AIZibept} ,  soZides ot inatt&mbZea, sont rarement 4tm- 
ches 2li3rigine. NOUS rappelzerons que  es g h c i k p e s  ~cmnping G L ~ Z ' J  

' ..'.siriz.i3 p&tiss ntdtaltiqws, sont  inattSmbtes e+ &tanches mais ckdïvs. 

La ad&tion des caisses en contre-plaquh marine' est  souvent moins cofitause 
(i'.'cburt terhe du moins) et permet une adaptation plue souple aux condi- 
tíone, e t  Su inatErie1, Une f i n i t i o n  exterieure (vernis, e t e )  . a d l i o r e  la 
tenue aux intempgries'. 

. .  

, \ . . . t i  .... 

. .( .  .-..u:...;:. : .... . .  . .. . . 

.. . 

. .  

. ..  
Nous rappellerons les . _  d r i t e s  des casiers 2 boute i l l e s  en plastiques p o w  

le trans?ort d'échantillons de vol-me noyen (250 3 600 ml). 
i 

3.2. POSTES DE TRAVAIL : 

Notre experience d'océkao3rqphíede haute mer nous a condi t ionnés  B fixer 
toutes les pikces du materiel scientifique, Nous avons reelisé plusieurs 
"laboe volants" pernettant le trznsport, et: ia mise en oeuvre i n s t an tange ,  

de l'appareillage'¿ourant. 
. .  . * .  ;.., : .  .. . 

I '  

P a d  les tmd2Lm ~ ~ c c / ~ ? s s i f ~ s ; ,  m m  retiendrms Za Ysrsim emp icybc 

om' Za cas&ance, mie &a.  p l i l s  io,r?piatei; &i:"Gi%ient ~e matkzii! I 
d l'abri d'mie' *Zuie'mÒdd.r'be..'Cette version rassemble ZG maGris5 
ndceasairs aux m3sw"es 13s':ptus ckssiques :. SQ Z.Xnit4, tempe'rature 
[eau . e t  a i r ) ,  oxdg8ne d.issoi(s, pH, fi Ztmtions (chlorophylle s t  14C) 

La disposition spat ia le  des uppareits ese assez arbi traire ,  

:. . 

-.. 
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Pour chaque mesure, les  fabricents propasent des trousses do, terrain, 
plus  sp&ialis$es, e t  donc plus l6gères, que nos dispositifs. I1 reste 
L comparer leur rssitance au transport (et ?i la manutention) et aux ín- 

' tempgries * La tenue m6canilque gdnérale (dont, .tolérance:. au. poids d'un hum- .--. ., -. , . . .. 
m e  sur le couvercle) est  aussi B prendre en compte. , ... . -. 

: i  LI -I; .. 

z... ... I.- 
. 3.3. MATERIEL. " A . U  MER". : PRELXVZ+%NTS ËT'&SURES' lfi SITU : 

. .  
.. -. 

. .  
3.3.1. Pr6ZBvemente : 

Un treuil B m a h  e s t  ut i l e  pout des fonds d e  plüs de 2 cr. environ, svec 

cable inox ou polyptopylDne. 
.. . 

Lea €khanrillons en .profondeur peuvent être prblevés avec des "bouteil- 

les B renversement" (Niskia, vm Doorn, etc).  Par petits fonds, une sim- 

ple  fiole fix& stir y 5 ~ r h  y * * ' . G ; ~ f f i r e  (Dan.donneau, com. pers.) .  

Une porn+ submersible fpon;pe de cale foncttonnant saz batteries 12 ou 

24 V) peut: .rends.-. de bons services surtout: pour d&..profils  d6taillGs. 

. .. . : .  . . a > : : ,  - 
. ,'"' . (. 

, 3 . 3 . 2 .  "Iesures ín sit9 : as!>. 

.. . 
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. .  

- .  

Si des obseïvace?.zrs son t  recrutss parmi la population, il sera bon de les 

motiver en leur permettant de coczaitre le rGsultat de leur acrivic¿5, Ain- 
sí, une lecture qwt id ienne  sur m ciensímktre seta plas 11 motivante" que 

la co l l ec t ion  aveugle .d'Gchantillons, dont les rksultats restent gthéra- 

lement ignoréa par I'enqugteur local ,  
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.i 3 . 4 , 3 .  Dosages : 

II e s t  pr6fGrable d e  prc:zGder 3 une Eesure i lmgdiate  et d'&iter le stoc-  

kage des échantillons, Les p x o b l b e a  sont le protection des a p a r e i l s  et 

l a  conservsticn d z s  rgactifs ; le temps e t  lá place disponible  sont 6ga- 

lement dgc i s i f s . '  

La conservation des 6chantillons e s t  souvent obligatoire. Selon les ana- 

lyses prévues, une LcícXfication ou un empoisoanement (formol, HgCIZ, p t c )  

iseront les gchantillons. La rZfrig6ratioc et a fortiori l a  congE1a- 

tion sont souvent Zlfficiles ez leurs r6sul tats  sont moins satisfaisants 

(budot, comm. pers . ) ,  surtout p o u  PO4 et N H 4 .  

I 

,. 
2 

CTPCES D'ESGRGZZ : A 

i de p i l e s  G'J ch l a t t e r i e s  ne pose pas d e  p r o b l b e  mâjeur, saci GI 

sse-cnt zcc-léré Far les f o r t e s  t e q a a t u r e s .  {Les batteries re- 
bles ,  b i en  qxe ?lus  chères,  seront donc pr6Íérabies car plus f i a -  

Certains noä5lec d e  ~ o t e u r s  hors-bord peuvent fournir du comant 

' continu. 

3.6.  SOURCES DE pji,DID : 

Certains échantillcns (chlorcphylle ectre  autres) sont conservés au froid, 

a ins i  que quelques aliaants. 1 

. -  



. . 4, INTEEDAHCE 

. .  
I1 e s t  évident que ?es contraintes,  e t  les soiutions poss ib les ,  varient 

en fonction de 12 taille de l'équipe, de ses moyens (nat6riel.s et finan- 
ciera) e t  de i a  mlssim (durge,  tjlpe disciplines ccncernées). Nous avons 

signal6 (5  2.1 .) qxe certzines e$mrcatiots pcïmettent ïme bonne autzrck. 
D'autres missions, sur des embzïcations mim spacieuses ressortent p l a -  

t ô t  du camping ; quelques dgtzils EOUS stablent u t i l e s  a noter : 

i 

I 
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5 .  CONCLifSION : 

Dans . .  un . ¿as i d g a l ,  l a  c m p o s i t i o n  e t  'la t a i l l e  de l ' & p i p e  seront: d k f l -  

aies en fonction des buts  de  l ' é t d e  ( e t  a u s s i ,  souvent, d'aprës les Sis- 

ponibilités en personnel). D'aDrèS les conpatibilités, tenporelles et 
spat ia lee ,  des diffgrentes disc ip l ines  concernEes sera B t a b l i  un "cahier  

des charges" qui clétermil. era l a  nz';ure d e  1 es5arcation. C e t t e  dérmrcfie 

e s t ,  bien d r ,  un cas i¿éal e t  absolument utopique. 

,Nous avons d6cri . t  nos mgthades, bas6c.s sur ~ G S  expériences. NOUS svo~ls  

ins i s t6  sut La ïGalisstion de d i s p o s i t i f s  sixpies, partir de mtéri.zw: 

d isponib les  localerüznt. Cette t cndmcc  a SOR origine dans de f réquentzs ,  

' e t  aigiies, contraintes d e  temgs ci: i l e  .myeDs ("la ficelle er ï e  paPifr i '  

i d d i a t s  f u r e n t  soweilt la seule alternative B m e  comande coûteuse 

livrable.. . plus tard). Le ' 'bri.colage'l de t ~ l s  dispositifs implique 2 1.2 

fois un minimuin d'outiILzgie ( q u i  e s t  reremen? UR problème r6eI si i a  v e -  

Iontg existe)  e t ,  surtout,  une connaissance raisonnable de la technologie 
de base. Ce dernier poin t  6 taz t  ef fa ire  2 la f o i s  de formation de d6par t  

e t  de goût personnel, sa s o l u t i o n  n'est peut  être pas t ou jou r s  évident:. 
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ANNEXE 

PHARMACIE DE CAMPAGNE 

REMARQUES PRELIMINAIRES : 

. La l i s t e  ci-dessous comprend les m8dicaments que nou8'avons utilis6s ; 
des sptkiliat6s analogues ne sont pas excluee, 

- La liste peut sembler longue. Outre que les conditions de terrain va- 

riant (y compris les &,ries de QalCh€~nCe), l e  chercheur peut être sol- 
licit8, au hasard des rencontres, par une population souvent fort dé=lri- 

n i e .  

- Les ~brums anti-venimeux sont de conservation incertaine, et 1 ' i d e n t i -  
. -. 

fication d'un serpent parfois d i f f i c i l e .  Nous n'avons pas inclus les 
sdrums dans notre liste, d'autant moins que serpents et insectes veni- 
meux ne semblent pas être considdrés comme un rieque rgel  par les cher- 
cheurs de terrain dans d'autres disciplines. 

- antiseptiques : Hexomedine (trzriscutanEe), Clmazone, Mercryl ; Coilyre 

ethanol, HgC12, formol 

- antibiotique : sulfamides (Exoseptoplix..,) 

- cicatrisant : Madecassol (I) 

- aaalg6siques : aspirine c et Glifanan (&);Doliprane .. . . 

- pansements : Tricostgril, Hansaplast (P,) Biogaze 
Stgristrip (remplace les points d e  sutuXe) . 

- entirnalarien : Nivaquine ou analogue ( l a  floavoquine e s t  formellement 
déconseillée). 

- enridiarrhéique : Guanidan 
en dkpsnnage : P a s t i s  pur (50 ml) 

en pr6vention : Clonazone comme d6einfectant polir 

l'eau suspectée. .. . . i  

( O )  l 'eau sa lge ,  en application .rEpGtge sur une plaie, est corrosive.. 
(a )  ausei un anesthgsique l o c a l ' s i  possible (Xylocaïne) 
( X )  seul le Hansaplast rouge adhlre bien dans les conditions habituelles du terrain 

,. 
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MATERIEL 
... 

. . . . . .  . , .  . _ .  . I .  * . ., . . .  - ATA 300 (conteneurs) 
. . .  

' - bouteilles B prEl6venents i N i  skin 
autres 

i i I . .  ... i . .i . . . . . . .  

- catamarans 
- chaland6 "canchy I icoles '' 

barges genre LCT 1 

(1 - charnières mzrine" 
continuous hinges" I t  

- colorimetres 
- compas a main 
- comparateur b v i b o n d  
- conductiraOttes de terrain 

de laboratoire 
- courantomZres Bray-S tokes 

- filtration 
- f i l tres  
- f i l t r e s  nca5ranes ffltrantes 

filtres de verre 

t . . . . . .  
t kc  t e l l i e r  
General Oceanics (suss5 par 'Nérgides) 

. .  ,!..i2 . 
Hyd r ob io.8 

Hus, Richeux ; Bl'anengin ; SBERN 

Chevillet 

. .  ... 

. .  

Plasti ico 

Mc !=las ter-Carr 

X%Ch 

Plas timo 

Chez OSI 

Chez ?ral&o ; Bioblock 
Grundy 
CSez Ngréides 

Millipore ; M.F.S. 
Gelmcn (aussi chez OSI) 
I!illi?ore ; Nuclepore I (chez Serlabo) 

5 h t n s n  (aussi chez OSI, Bioblock, 
Serlabo) 

Gclmzn. 
C-eneïLI Oceanics (chez PiGreides) 

TurnZr ("Sequoia Turner") (aussi c'nez 

Turner Designs 

- flow-cceters 

- fluorimstres OSI.. .) 

- glacikree (cooteneurs) 
- house-boats 

?:@:as 

GrErdel 

- oxygène (sondes a-) ïSI, 

- pG-mZtte de  terrain Cola Farmer (Chez BLoblock) 

Knick 

Gioblock, OSI, Prolabo, e t c  - pompe B vide, B main 
glectrique R i 0  

- pompe de c a l e ,  dlectrique P h  3 t ímo 



.A  . ._r, .. 
. ... 

i. -re.&- _-..A-_.. L. . .- 

- quantum-mGtre 
, - t4fractomStre B main 
- thermistances (sondes Zì ) 

- "Umbratex" 
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Laabda (aussi chez Cunow) 

chez Bioblock 
Y S I ,  Cole Parmer,... ; auss i  chez 

B iob lock 

Agrinova 

. .  

. -. 
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FOURNISSEURS 

Agrinova S.P.A 

Bioblock Scientific 
BI amengin 

Chevillet (chantiers J .-) 
Cunw (ét ab1 i a  s ement ) 
General Oceanics 
Grerdel (chantiers) 
Grundy Environmental Systems 
Hus (chantiers navals Robert-) 
Hydrobios Apparatebau GmbH 
Lambda Instruments Corp. 
Lhotellier-Montrichard 
LICOR (cf Lambda) 

Metas 
M.F.S. (Y'icro Filtration Systems) 

McMaster-Carr 

Millipore (France) SA 
Né r C i de s.. 

O . S . I .  

Plaatimo S.A. 

Polylaba 

Pro labo 

Richeux (chantiers-) 

SBERN 

S E R M O  

"Turner" (Sequoia-Turner Coup).  

Whatman SA 
' Y . S . I .  Co., INC. 
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BP 17. F-41400 MONTRICHARD 

0.23 KIEL 16 

F 1 o dve j - Sad rum ed r e DX- 2 7 5 O MAL01 
5800 Sierra Court. DUBLIN (CA) 94568 (USA) 
PO Box 4355 CHICAGO (111) 60680 (USA) 

2.1 F-67120 MOLSHEIM 
6 6 ,  Bd. de Mondetour F-91400 OFSAY 

141-145, rue de Javel F-75739 PARIS CEDEX 15 

BP 162 F-56104 LORIENT 
BP 36 c_ F-67023 STRASBOL%G CEDZX 

BP 200 P-75526 PARIS CEDEX -- 11 

Z . I .  Sud, rue du Clos Baron F-35400 SAINT MALO 

89;.av. de la Ferriere F-S6!00 LORIENT 
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2.1.17-452 - 10 FERRIERES 
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